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Le chant de la fourmi
« Weniger Soldat ist mehr Mensch!»

Cette provocation s'étale en majuscules

au «spray», avec d'autres du
même acabit, sur les murs du
vénérable arsenal de Berne. L'inspiration

de tels slogans ne fait de doute
que pour les sourds et les aveugles par

préméditation. Lisons Alexandre Si-

nowjew: «Le vieux proverbe «Une
vierge de moins, une femme de plus»
prouve que la loi de conservation de la
masse et de transformation de la
matière d'une forme en une autre était
déjà connue du peuple russe à l'époque

MÇtâ<m«JEf*tKKdivt
\
_^W

xBMmfr -H/mjtk

d'Ivan le Terrible, et même avant.»
Ajoutons avec Fénelon que «La
patrie d'un cochon est partout où il y a
du gland.» Et, du gland, il y en a de
pleines poignées dans notre presse,
sur nos ondes, sur nos façades. Il n'est
que de voir le parti pris de désinformation

caractérisant la publicité faite
au cas de B. Dumont, un réfractaire.
On n'a même pas hésité à mobiliser la
résonance actuelle du terme de
«SOLIDARITÉ», déployant des cali¬

cots d'une dimension telle que l'on
aurait pu croire qu'il s'agissait pour le

moins de Lech Walesa.
C'est d'une impudence particulièrement

écœurante en ces jours où se

matérialise le refrain prophétique de

la fourmi, paru il y a un an à

Varsovie: «Elle commence demain la
Grande, la Nouvelle Vi-i-e!» Personne

ne lui demandera si elle veut d'un
«authentique service civil».
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